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1 Une compréhension opiniâtre 
nomme celle du Gouvernement 
grec ne peut être considérée que 
comme le dernier effet de la vieille 
auréole mondiale du peuple souve- 
rain indiscuté angtals. 

i On se demande lnvolontaire- 
<■ BMDt si ces satellites, volontaires- 

Involontaires, ont dû vraiment être 
amenés à 'a raison et à la notion 
des choses par la puissance de l'An- 
gleterre, Ou si la possibilité leur fut 
donnée de reconnaître froidement 
le court des choses dans ces amères 
expériences. -, 

> Mais on retombe toujours sur 
la loi de l'inertie de la notion hu- 
maine sur la force de l'habitude. 
dont vit toute auréole, et sur le 
manque de vue historique et poli- 
tique qui appartient aux manifes- 
tations de maladie de l'époque libé- 
rale. 

» Celui qui ne connaît, que même 
superficiellement, l'Histoire de l'Oc- 
elneot et qui essaie d'extraire d'elle 
des forces certaines éternelles sait 
que l'Empire et Rome ont été les 
grands centres de puissance de siè- 
cles d'opinion et de tradition euro- 
péennes. 

• Les Britanniques ne vinrent que 
■ plias tard, à la lumière de l'Histoire. 

d'abord comme sujets de Rome, en- 
suite comme élèves de la Hause. 

» Us n'étaient ni les premiers 
grands navigateurs de l'Europe, ni 
les premiers fondateurs d'Empires 

. mondiaux des nouveaux temps. 
» Les découvertes de nouvelles 

voies maritimes furent faites par 
des Italiens, des Portugais et des 
Espagnols, à une époque où les An- 
glais n'étalent encore qu'un peuple 
de paysans, avec une navigation 
très limitée. 

» TJ est typique que ces Anglais 
aient cherché leurs buts de conquête 
en France, et les y aient gagnés 
momentanément. 

> Les grands empires mondiaux 
de l'époque contemporaine, comme 
l'entière orientation de l'Occident 
vers l'Atlantique, ont été l'œuvre 
des conquérants ibériques. 

» L'Angleterre était un Etat fron- 
tière occidental, de l'Occident seule- 
ment colonisé par l'émigration 
d'Anglais, de Saxons, de Juifs et de 
Normands, une caricature de l'Eu 
rope, comme, plus tard, le Canada 
et les Etats-Unis. 

» Culturellement. cette époque de 
la vie de l'Angleterre resta sa partie 
réceptrice. A l'exception de Sakes 
paere, sur aucun terrain, ne se ma- 
nifesta la force créatrice d'une 
puissance mondiale. 

» Les Britanniques ne furent na 
vigateurs qu'après la rencontre des 
forces normandes, et les impulsions 
de la Hause. 

» Aux Ibères, s'étaient Joints les 
Néerlandais, les Vénitiens et les 
Gendis, qui tenaient en mains la 
domination maritime européenne. 
et pratiquaient un commerce mon- 
dial, au service des besoins conti- 
nentaux. 

» Ce n'est qu'à l'époque élisa- 
bethéenne, lorsque les Britanniques 
eurent perdu la dernière base con- 
tinentale, Calais, que commença 
une politique anglaise autonome. 

1 Dès le premier Jour, elle fut di- 
rigée contre L'Europe. Elle sut aussi. 
dès les premiers Jours, s'approprier 
certaines idées européennes sous le 
prétexte desquelles l'Angleterre 
commença ses rapines. 

» Quand Hawkins et Drafce pil 
laient les navires espagnols et por- 
tugais, Ils prétendaient ne pas le 
faire pour le butin, mais pour 
n'agir, comme protestants, que con- 
tre le Portugal et l'Espagne catho- 
liques. 

» Bt 8ir Walter Ralelght. le con- 
quérant de l'époque de la reine Eli- 
sabeth, posa la question décisive 
pour l'histoire anglaise au secré- 
taire d'Etat Cecil : » Je vous prie 
de nous faire savoir si nous devons 
être inventeurs ou penseurs, con- 
quérants ou novices >. 

» La décision était déjà prise. 
» Les Britanniques n'étaient vrai 

ment pas des novices, mais avec 
certitude des pirates, 

» La tentative de Oromwell de 
créer un < front mondial du Protes- 
tantisme contre les Puissances ca- 
tholiques » échoua, et sans peine 
ni scrupules tomba le masque. H 
s'allia avec la France catholique 
contre les Pays-Bas protestants 

» Il ne s'agit Jamais ni de 
croyance, ni de vues mondiales, ni 
de buts Idéologiques, n ne s'agissait 
que de puissance et de butin. 

i La faveur de l'Histoire a été 
du coté des Anglais. 

» Par la découverte de l'Amérique, 
le poids lourd de la politique euro- 
péenne s'était porté vers l'Atlanti- 
que, et l'Etat qui se trouvait à la 
frontière continentale de l'Europe, 
et put se tirer le premier des trou- 
bles continentaux de conscience, et 
des luttes de puissance devait ten- 
ter la course. 

» Tous les Etats se trouvant plus 
a l'est lorsqu'ils voulurent partici- 
per & cette conquête de tous nou- 
veaux espaces, durent passer devant 
l'Angleterre, et furent arrêtés en 
temps opportun. 

» Dès lors, la politique anlgaise 
consista à favoriser sur le conti- 
nent les guerres de coalition, dans 
lesquelles les plus grandes forces du 
continent devaient être mises à son 
service. 

» Que ce fut contre l'Espagne, 
contre la Hollande, contre la France 
royaliste ou napoléonnienne, contre 
l'Allemagne impériale ou national- 
socialiste, l'Empire était une fonda- 
tion qui était dirigée contre l'Eu- 
rope 

» L'emploi de troupes asiatiques 
ou africaines dans les combats 
n'était que le signe visible de cette 
attitude, et de cette orientation anti- 
européenne. 

» C'est au début du XX' Siècle, 
que cet Empire atteignit le degré 
maximum de puissance lorsque par 
sa puissance maritime, j] se fut fait 
le défenseur du capitalisme mon- 
dial. 

» Si, après la guerre mondiale, 
1 étendue du territoire colonial con- 
trôlé par l'Angleterre, fut encore 
accrue, la puissance de l'Empire 
n'en commença pas moins à dimi- 
nuer. 

> Car, dans l'intervalle, la posl 
lion de monopole de l'Angleterre 
avait été brisée. 

» Elle avait sombré aux facteurs 
3ul l'avaient animée : la fermeture 

e l'Amérique et de l'Extrême- 
Orient n'avait plus pu tenir le poids 
lourd des. dissensions politiques 
dans l'Atlantique, mais l'avait ré- 
parti sur les grandes mers mon- 
diales et sur leurs riverains. 

» Il ne s'agissait plus de la situa- 
tion favorable décisive à la limite 
occidentale de l'Europe. 

» L'économie des grands espaces, 
les temps des transports, et le déve- 
loppement des armements dépré- 
ciaient le monopole de la situation 
insulaire. 

> La radio, écartait le monopole 
des informations, qui avait cons- 
titué l'une des armes de domina- 
tion les plus puissantes de l'Empire. 

» Les espaces vides politiques en 
Europe Centrale et en Méditerranée 
nés des partages continus de l'Eu- 
rope, se remplirent et firent valoir 
leurs droits, le monde, pour la pre- 
mière fois depuis la découverte de 
Colomb, formant de nouveau une 
unité limitée. 

» S'il était jadis avantageux de 
trouver hors  du  continent, à  la 
limite occidentale inaccessible 
faits nouveaux forcèrent le destin 
de la situation isolée. 

» L'Angleterre, est de nouveau 
devenue une lie à la limite occiden 
taie de l'Europe. 

» A côté de la pression domina- 
trice panjuive, l'Empire ne vit plus 
que de l'auréole de quelques siècles 
d'histoire. 

» En contraste avec le XIXe siè- 
cle. l'Angleterre se voit devant un 
certain nombre de grandes puissan- 
ces qui ont reconnu que le Jeu 
anglais de puissance prépondérante 
est joué, et qui en ont tiré les con- 
séquences. 

» La Mer du Nord et la Baltique, 
jadis soumises à la dictature an- 
glaise ont échappé à sa domination 
maritime. 

AVICULTURE 
^■•■■•■■■■■■■■■■■«■■•■■■■■•■■■•«•■■•■■■■■■■» 

JARDINS 
ET BASSES-COURS 

— Suite et Fin — 
En évitant l'excès de consangui- 

nité et en s'assurant que chaque 
reproducteur est parfaitement fort 
physiquement la vigueur des Jeunes 
qui en naîtront offrira dans la très 
grande majorité des cas. des qualités 
de rusticité qui facilitent si large- 
ment toutes les autres phases de 
l'élevage. 

Pour la production, c'est le nid- 
trappe qui peut seul donner des ren- 
seignements précis, sauf chez les 
amateurs n'ayant que quelques 
poules dont ils connaissent, sans 
erreur possible, la forme et la 
couleur des œufs (il existe rare- 
ment deux poules pondant des œufs 
identiques). 

L'éleveur prend donc, parmi les 
grandes pondeuses, celles qui pro- 
duisent les plus gros œufs, les poules 
qui battent des records avec des 
œufs de 45 grammes n'offrant aucun 
Intérêt pour le commerce des 
œufs. 

Le troisième point, la sélection au 
standard, intéresse neu l'aviculture 
pratique cependant 11 serait regret- 
table, à valeur égale, de ne pas éli- 
miner, entre deux sujets, celui qui 
s'éloignerait du standard, les quali 

. ^Méditerranée a cessé d'être ^SJ^^^J^^WR 
un canal anglais. " renforcées dans le type pur de la 

» De l'Océan Pacifique l'Angle- 
terre a été aujourd'hui autant dire 
éclipsée, 

» Le Japon, la Russie, les Etats- 
Unis et les riverains Sud-Améri 
cains seront ici les héritiers de la 
puissance britannique. 

» La côte atlantique de l'Europe 
est entre les mains des adversaires 
de l'Angleterre, de même qu'une 
partie de l'Afrique. 

» Les dernières bases de l'Angle- 
terre en Méditerranée Orientale 
sont déjà coupées des centres de 
l'Empire, et seront nettoyées dans 
la nouvelle phase de la guerre. 

» Le développement de cette dis 
solution de la puissance mondiale 
britannique' se serait forcément 
accompli dans la concurrence paci- 
fique du développement économique 
des participants. 

» ai l'Angieierre a renonce a cette 
ampagne pacmque, aux monopoles 
JiiuB. et aux oious oe domination, 

et preiere le comoat, eue lut victime 
ae son aureoie surannée. 

« La guerre na laii qu'accélérer 
:a dissolution oe sa puissance. 

» la mois après que Lonares eut 
decianciie cetie gueire, un dévelop- 
pement s'est crée, qui tut, demanue 
peut-eire aes décades, dans les 
ellorus pour le maintien de la Paix, 
pour a.ors seulement aboutir à la 
guerre. 

» Car il est impossible qu'un tel 
empire mondial s'écroule sans résis- 
tance. 

» Le monde n'ayant pu le com- 
prendre aevra maintenant s'habi- 
tuer au lait que l'époque britanni- 
que de l'histoire mondiale est termi- 
née. 

» Il est maintenant clair que cette 
époque britannique, ne peut, et ne 
sera pas remplacée par une époque 
anglo-saxonne. 

» La doctrine de Montroë du par- 
tage de la terre, fixera le visage des 
prochains siècles. 

» Si l'Europe, vraiment encore 
appartient au Européens, l'Angle- 
terre ne sera plus dans cette Europe 
que ce qu'elle est après la perte par 
la force, et de sa propre faute de 
son auréole : une iie à la limite 
occidentale du continent, qui passa- 
gèrement s'est élevée au rang de 
puissance mondiale, mais qui, dans 
1a mesure de sa propre force créa 
trice, et de ses eflorts culturels, 
participera à la vie commune du 
continent, si ses détenteurs de pou- 
voir juifs et ploutocrates n'étendent 
pas leur jeu désespéré jusqu'à 
l'anéantissement radical du Pays 
et du Peuple », 

race. 
Pour les amateurs, le standard 

étand le but principal de la sélection 
il va sans dire que la beauté doit 
tenir la première place dans h 
choix des sujets, toutefois il faul 
impitoyablement exclure toute vo- 
laille manquant de vigueur, pour 
les raisons citées plus haut 

Les parquets doivent être comro 
ses longtemps avant le début des 
couvées, la fécondation se faisant 
mieux avec des reproducteurs habi- 
tués les uns aux autres. 

Des auteurs ont préconisé le rem- 
placement fréquent des coqs et pour 
cela la constitution de « batteries » 
de mâles qui sont en service 8 j'.urs 
et B jours au reoos: cette théorie 
n'a Jamais donné dans la pratique 
les résultats escomptés, les coqs 
tenus au repos 8 jours, étant trop 
nerveux le premier Jour où Us se 
trouvent à nouveau avec les poules. 
La fécondation, loin d'être amélio- 
rée, est très inférieure. 

C'est encore une erreur au compte 
de ceux qui ont écrit sans avoir 
expérimenté leurs formules, de dire 
que les coqs se fatiguent, lorsqu'ils 
sont toujours en service. Au con- 
traire, habitués à leur cheptel, ils 
exercent leurs fonctions avec beau- 
coup de calme et sans excès, deux 
garanties du succès. 

J'ai laisse des coqs de 3 ans avec 
les mêmes poules, eh réduisant sim 
plement chaque année le nombre de 
celles-ci. et J'ai toujours obtenu 
ainsi des résultats parfaits. 

A vouloir, par des déductions 
toutes théoriques, compliauer l'avi- 
culture, on ne fait que d'en com- 
promettre les résultats. Ce n'est pas 
travailler scientifiquement que de 
donner libre cours à des méthodes 
qui, sur le papier, semblent tenir. Il 
faut connaître les animaux, leur 
vie. ce qui leur plaît (ils ne 
plient pas à tous nos désirs) et 
améliorer production et reproduc- 
ion en leur apportant ce qu'ils ne 

trouvent pas toujours en toutes sai 
sons: bonne nourriture, confort et 
hygiène: au delà, nous nous trou 
vons dans le domaine de la fan 
talsie. 

Paul DCBCS. 

besoin d'acide phosphorlque et de 
chaux pour la formation de son 
squelette, ce,besoin diminue quand 
l'animal est adulte. 

Certains aliments, comme le son. 
ne sont pas à conseiller pour les 
jeunes sujets, parce qu'ils sont mal 
balancés au point de vue minéral 
En effet, si le son est assez riche 
en acide phosphorlque. 11 est su 
contraire très pauvre en chaux. 

Dans l'engraissement du poulet 
v a deux phases: 

1. Poulets dont le développement 
squelettique n'est pas atteint. Outre 
la matière grasse et hydrocarbonée, 
qui est la nourriture de base, l'ad- 
jonction de maKère azotée végétale 
est nécessaire; 

2. Poulets à squelette solidifié; ne 
se servir que de matières grasses et 
hydro-carbonnée. 

Dans une ration déficiente en ma 
tière azotée, la partie grasse et hy- 
drocarbonée ne peut pas se substi- 
tuer à elle, mais le contraire se peut 
dans une certaine mesure. 

Un œuf de 60 grammes contient 
en poids les principes ci-après : 

Matières azotées  7 gr. 5 
Matières  minérales   (co- 

quille)   6 gr. 75 
Matières   grasses  5 gr. 75 
Eau     -40 gr. 

AU JARDIN 
BUTTAGE DUS ARTICHAUTS 

Par beau temps en cette saison, 
on coupe les plus grandes feuilles 
d'artichauts, laissant le cœur de 
chaque plante intact. Quelques 
jours après, on procède au buttage 
lorsque la terre est bien ressuyée. 
Cette opération consiste à ramener 
la terre meuble de pourtour à 15 ou 
18 centimètres au-dessus du collet 
de chaque pied d'artichaut, puis à 
lisser la petite butte avec le dos de 
la bêche pour empêcher l'eau de 
pénétrer dans l'intérieur. L'artichaut 
ainsi disposé résiste à des froids de 
3 à 4 degrés, mais à ce moment, il 
est prudent d'achever la couverture 
avec de la litière bien sèche ou des 
feuilles saines, que l'on maintient 
avec des fascines. Il faut toujours 
éviter d'introduire de la terre dans 
le cœur des plantes, ce qui pourrait 
occasionner la pourriture et aérer 
chaque fois que la température le 
permet, ne perdant jamais de vue 
que dans nos régions, l'artichaut 
craint autant l'humidité que la 
gelée pendant l'hiver. 

P. D. 

Réponse à une demande 
de renseignements 

M. G. Marcel, rue Pline, Lille. 
Nous traiterons dans notre prochai 
ne   chronique,   d'une   façon 
complète 
lapin ». 

d'une   façon   très 
La   castration   du 

CE OU'IL FAUT 
SAVOIR 

La durée de l'Incubation des œufs 
de canes est de 28 à 30 jours, mais 
l'éclosion des œufs de Barbarie ne se 
fait qu'au bout de 32 jours au moins. 
Les canes peuvent être fécondées 
sur la terre ferme, mais on a remar- 
aué que la proportion d'œnfs fécon- 
dés était bien supérieure quand les 
reproducteurs pouvaient prendre 
leurs ébats >'ins une nièce d'eau. 

La lapine à féconder doit être 
portée dans la loftejlu mâle: si elle 
refuse, ne pas Insister, mais recom 
mencer la même opération le lende- 
main. Une seule saillie suffit. 

Les carottes blanches sont plus 
productives que les rouges, mais 
moins nutritives, parfument moins 
la chair du lapin. 

L'herbe récoltée mouillée et don- 
née aussitôt en petite auantité aux 
lapins n'est pas nuisible, mais si 
on la conservé en tas. une fermen- 
tation s'établit et gare la mortalité. 

La verdure, le mais et le sulfate 
de fer donnent aux jaunes d'œufs 
une coloration foncée. Le sulfate 
de fer peut être employé dans l'eau 
de boisson à raison de 4 à 5 gram- 
mes par litre. Dans ce ras éviter de 
se servir d'abreuvoirs en tôle galva- 
nisée. 

Quant on engraisse un poulet, ce 
n'est pas uniquement pour lui faire 
prendre du poids. Cette opération à 
surtout pour but l'infiltration de 
graisse dans les tissus, ce oui donne 
à la dégustation ce velouté, ce fon- 
dant si recherché des gourmets. 

L'œuf à coquille très foncée fait 
prime, on le vend souvent plus cher 
que l'œuf blanc. 

Nous avons nu admirer dans dif- 
férentes expositions des lots d'œufs 
à coquille très foncée des races : 
Bourbourg. Marans et Barnevelder. 

Plus un animal est Jeune, plus il a 

Total    60 gr. 

Indépendamment des substances 
indispensables à l'entretien de son 
organisme, la poule devra donc 
trouver dans son alimentation (sur- 
tout si elle vit en parquets étroits) 
les matières nécessaires à la com- 
position des œufs qu'elle doit pro 
duire. C'est pourquoi, la véritable 
bonne pondeuse est toujours à la 
recherche, à travers les vergers et 
les champs, de mollusques, vers et 
insectes qui lui procurent les élé- 
ments qu'elle ne trouve pas dans 
sa ration. 

P. D. 

ANNONCES LÉGALES 
Commissaires-Priseurs de Lille 
2,   rue   Ste-Anne   (Tél.   523.43) 

VENTE AUX ENCHÈRES 

BEAU MOBILIER 
Beau piano droit palissandre i Krie- 

gelstein >: Superbe piano-pianoia élec- 
trique tPleyel» avec rouleaux  ; Bol 
10 salle à manger chêne clair, 3 buffets 
bas. tab'.e. 10 chaises ; Bonne salle a 
manger Renaissance : buffet, table 
chaises  : Autre Mlle à manger sans 
desserte : Buftsts ; Tables ; Chaises 
Chambro k coucher noyer friié Louis 
XVI  : Machine à écrira ; Blbliothè 
que, etc.. 
MERCREDI 20 NOVEMBRE, 14 heures 

0. SINGER 
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ENGRAISSEMENT DES PORCS 
Le porc est le meilleur transfor- 

mateur de denrées alimentaires. 
C'est un animal omnivore, ce qui 
veut dire qu'il mange tout. Il con- 
somme des produits d'origine ani- 
male et végétale ; il digère tout ce 
qu'on lui présente sauf la cellulose 
crue. Quand on veut le pousser à 
l'engraissement, il est préférable de 
lui donner des aliments cuits. La 
plupart des résidus que consomme 
le porc n'ont qu'une faible valeur 
commerciale. C'est pourquoi son en- 
graissement est une opération que 
l'on peut pratiquer dans des si- 
tuations extrêmement diverses. Cette 
diversité fait, d'ailleurs, qu'il est 
difficile de préciser les conditions 
alimentaires de l'engraissement du 
porc. Le régime est éminemment 
variable avec le genre d'exploita- 
tion et ne dépend que du prix de 
revient dés denrées ou de la com- 
modité plus ou moins grande avec 
laquelle on peut se les procurer. 

1" PÉRIODE. — Du sevrage au 
début de l'engraissement, 

Les jeunes porcs maigres sont 
fréquemment nourris avec des rési- 
dus de laiteries ou de beurreries. Le 
lait écrémé seul est insuffisant ; on 
y ajoute des farineux, des germes 
d'orge, du maïs concassé, etc... On 
fera de même avec le petit lait pro- 
venant des fromageries. Il est utile 
de laisser les porcelets vivre au 
grand air pendant cette période, 
afin d'assurer un bon développe- 
ment corporel. 

î" PERIODE. — Engraissement. 

Les résidus des laiteries, beurre- 
ries, fromageries employés et com- 
plétés comme ci-dessus, à la dose 
de 15 à 20 litres avec 1 kilog à 
1 k. 500 d'aliment concentré, sont 
d'un usage très répandu. 

On peut encore employer: résidus 

rie, les produits d'origine animale 
déchets de viande, débris de volaille, 
farines de viande, farine de poisson, 
sang, etc... Les viandes devront être 
très cultes et serviront à préparer 
des bouillons très nourrissants. Les 
eaux grasses et débris de cuisine, 
déchets de restaurants, atc... devront 
être dégraissés. On y ajoutera des 
farineux ou des pommes de terre 
cultes en quantité variable avec la 
marche de l'engraissement. 

Dans les fermes, on engraisse 
avec petit lait, eaux grasses, son, 
pommes de terre cuites, lait caillé, 
etc... La pomme de terre ne peut 
pas être employée exclusivement et 
il faut toujours la donner cuite. 

Les porcs augmentent habituelle- 
ment de 600 à 600 grammes par 
jour. On a constaté jusqu'à 1 kilog 
par Jour chez des porcs de 60 à 70 
kilogs très fortement alimentés. Les 
cochons « noués » sont des Jeunes 
qui ont subi un arrêt de développe- 
ment et qui ne grandissent ni ne 
grossissent malgré une abondante 
et riche nourriture. L'engraissement 
ordinaire a une durée moyenne de 
cent jours. 

Le degré d'embonpoint du porc 
ainsi que la fermeté du lard s'ap- 
précient en passant la main à plat 
sur le dos, le rein, la croupe, les 
cotes. 

Le rendement du porc est le plus 
élevé de tous les animaux domesti- 
ques. Il est de 75 à 80 % sans les 
abats (tête, pieds, intestins, sang) 
qui entrent, néanmoins, dans la 
consommation. 

Les porcs à l'engrais doivent être 
logés deux à deux dans des loges de 
dimensions égales à celles des loges 
pour truies. Tenir le local dans un 
grand état de propreté et installer, 
si possible, un bassin où les anl- 

de brasseries (drèches touraillons). maux pourront se baigner de temps 
de distilleries de grains, de fécule-à autre.   . 

La Vie Sportive 
FOOTBALL 

VAND00REN 
capitaine du team 

de la LiRue «Je Paris 
Ce dimanche, la Ligue de Parla 

recevra le team représentatif du Sud- 
Ouest. C'est le Lillois Jules Vandoo- 
ren, actuellement qualifié pour le 
Red Star, qui assurera le capitanat 
du team parisien. 

L'O.L abandonnerait 
le professionnalisme 

Cette décision serait Intervenue 
à i* suite du rejet de la réclamation 
du grand club lillois concernant le» 
qualifications confirmées par la 
F.F.F.A. des Joueurs Vandooren et 
Do Rul pour le Red Star. 

CHEZ LES « TÉNORS » 
OU DISTRICT TERRIEN 

F.C. Marquflttt'-A-S. Lomme. — 
Lomme a prouvé dimanche dernier 
toute sa valeur en tenant en échec 
les Cheminots d'Hellemmes. Nous 
pouvons Taire confiance aux visi- 
teurs qui doivent remporter la Vic- 
toire, 

ASC. Hellemmes-O. Mlroquoll. — 
La décision de cette rencontre est 
Incertaine, car si Hellemmes peut 
être crédité de l'avantage du terrain 
les dirigeants de Marcq ont dû son- 
ger & remanier leur équipe qui doit 
faire mieux que les résultats acquis 
depuis quelque temps. Accordons 
aux locaux le bénéfice du doute. 

O. Lillois-U.S. Wasquehal. — Vic- 
toire très probable de l'Olympique 
Lillois Jouant sur son terrain. L'équi- 
pe des c dogues » se montre très 
régulière depuis le début du cham 
plonnat. Que néanmoins les Lillois 
se méfient car l'excès de confiance 
est toujours nuisible. 

U.S. Tourcoing-I.C. Lambersart. 
Match nul probable car les deux 
équipes se valent. L'avantage du ter- 
rain pourrait Jouer. 

8. Haubourdin-O.S. Hatluin. — 
Match serré en perspective, les deux 
formations en présence désirant cha- 
cune la victoire. Rencontre Indécise 

JULIEN BUGE 
DE L'EXCELSIOR 

EST MORT 
AU CHAMP D'HONNEUR 

L'Excelslor, déjà cruellement frap- 
pé dans ses dirigeants, vient d'ap- 
prendre la mort d'un de ses Joueurs 
les plus sympathiques : Julien Buge. 

Parisien d'origine, 11 était cepen- 
dant un véritable enfant de l'Ex- 
celsior où il arrivait, en 1930, à 
l'âge de 17 ans. Il s'y Imposait im- 
médiatement par sa science Innée 
du Jeu et le football classique qu'il 
pratiquait déjà. 

Classé premier la même année au 
concours du jeune footballeur, il en- 
trait très rapidement en équipe fa- 
nion où 11 tenait la place d'inter 
droit dans la grande équipe qui, en 
1033, emportait la Coupe de France. 

Marié très Jeune et père de deux 
petits garçons âgés actuellement de 
5 et 3 ans, 11 partait à la mobilisa- 
tion au 246» Régiment d'Infanterie 
qui tenait un secteur des Ardennes. 
Son unité subissait dès le début des 
opérations la terrible poussée de la 
région de Sedan et Julien Buge 
tombait glorieusement à Inor, dans 
la Meuse, le 18 mal 1940, à l'âge 
de 27 ans. 

LE STADE 0RCHÉSIEN 
A DOUAI 

Ce dimanche, à 15 heures, aura 
Heu, sur le Stade Demény, une ren- 
contre entre le Stade Orchésien et 
le Sporting-Club de Douai.  

d'où    Haubourdin    pourrait    sortir 
vainqueur. 

8.C. Fîvois-Excelsior Roubalx. — 
Victoire probable de l'Excelsior à 
moins que les Flvois ne mettent en 
ligne leurs meilleurs éléments et pro- 
fitent de l'avantage du terrain, 

E.S. Roncq-S. Roubaix. — Roncq 
aura bien du mal à résister à la 
cavalerie roubaislenne. Victoire pres- 
que certaine des visiteur». 

R.O. RouhaixJ.A. Armentièros. — 
Le R.C. Roubalx opérant t et home » 
doit ajouter un succès à son palma- 
rès. Son équipe est en effet plu» 
aguerrie et plue expérimentée par 
suite de la présence de joueura 
éprouvés qui encadrent fort bien 
leurs Jeunes camarades. 

Commissaires- Prlseurs de Lille 
S, rue Ste-Anne (Tél. S2J.43) 

VENTE SUITE DÉCÈS 
en vertu d'ordonnance 

BEAUX MEUBLES 
Mobilier de salon acajou ; Salle S 

manger Renaissance ; Beaux buffets 
bas anciens ; Horloge de parquet ; Lit 
fer et cuivre avec literie i Lit acalou 
avec literie ; Coflre-fort Fichet 
Foyers ; Cuisinières ; Linge et Vête 
mentt ; Bijoux ; Argenterie. 
MERCREDI 10 NOVEMBRE, 14 heures 

Exposition  le matin de  la vente 
G. SINCER 
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PREMIÈRE   INSERTION 

Suivant acte S.S.P.. en date à VA- 
LENCIENNES. du 26 octobre 1940, en- 
registré le 13 novembre 1940. folio 1 
rase 6, Mademoiselle MONTER, a cédé 
à Madame MC^.EAU, le café qu'elle 
exploitait à VALENCIENNES. place 
du Commerce. 13. 

Opposition s'il y lieu, au siège du 
fonds vendu dans les dix Jours de la 
deuxième insertion 858 

DEMANDES D'EMPLOIS 

BOULANGER 
Deuxième demande emploi environs 

LENS. S'adresser, rue Théodore Bar- 
rois, 2, I.ENS  (Nord). 169 

Comptable, 36 ans même maison, dis- 
soute, dem. emploi de 9 à 13 h. E. Druart 
74,   rue  de  la  Liberté, Annappes, 

34.019 

Dame demande journée ou demi- 
journée pour ménage ou couture, en- 
virons Douai, Hénln-Liétard. Ecrire 
Réveil,   aux   lettres   RAM 679 

CHAUFFEUR. 26 ans. tous permis, 
parlant allemand, cherche place. S'adr 
31, rue  R-Salensro,  Courges (P.d.C.) 

OFFRES   D'EMPLOIS 

OUVRIERS COUVREURS 
sont demandés. S'adr a M. Arthur 
DELAFORTERIE, 35. rue Victor-Pi- 
card. LENS. 186 

VITRIERS 
SONT   DEMANDÉS 

Entreprise   DEKERPEl 
3, Rue Tholosé 

VALENCIENNES 
1566 

La Préfecture du Nord recherche des 
traducteurs-interprètes et des dacty- 
lographes connaissant parfattement 
l'allemand et le français 

Lés candidats sont invités a adresser 
unz demande a ia Préfecture, Cabinet 
du Préfet, rué Jacquemars-Giélée, ou 
à s'y présenter entre 8 h 30 et 11 h. 
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SI VOUS AVEZ VOTRE TISSU... adressez-vous 

«Au Tailleur de Roubaix» 
7,  Rue  Nicolas-Leblanc, à LILLE 

Pour vous être agréable, il se chargera de 
la façon de votre 

VÊTEMENT SUR MESURE 
avec   deux   essayages 

1561 

PERDUS ET TROUVÉS 
500 fr. récompense par chien retrou. 

vé. — Perdu évacuation, deux fox. 
genre rie et rac. 1 blanc et noir, tête 
foncée, oreilles droites ; 1 gris et blanc, 
oreilles tombantes. Ecrire M. Pauwels, 
12, rue de la Lys, Tournera (Nord). 

34.018 

M. Prenant Jean, à Villereau (Ndl 
recherche Jument âgée (Alezan liste 
en tête prolongée sur lèvre supérieu- 
re, baiezane postérieure gauche) avec 
poulain et un tombereau 2 roues avec 
plaque d'identité au nom de Fréhaut 
Alfred, égarés 18 mai, env. Cambrai 

34.058 

Recherche ANE avec HARNAIS, 
abandonné le 17 mai, entre lnchy-en 
Artois et Pronville Forte récompense 
à qui ferait connaître à CARON Emile, 
Ramlllles par Escaudœuvres (Nord). 

6611 

CHIEN PERDU 
Perdu évacuation entre Beuvry et 

Flines-les-Raches, chien moyen, roux 
clair, oreilles droites, poitrail Jb!anc 
répondant au nom de « Mignon ». — 
Récompense et frais payés. S'adresser 
à Mme Ceneubourg A., 14, rue Com4 
llnat,   Vieux-Condé  (Nord). 68 

Il a été perdu le 2] mal à Chocques, 
par suite du bombardement, un filet 
contenant un portefeuille dans lequel 
il y avait des marks polonais, un rou 
leau de titres, le tout roulé dans une 
serviette. Récompense. Ecrire à M. Do 
rache Camille, Cité Si-Pierre, Harnos. 

•86 

RÉCOMPENSE à qui donnera ren 
seignements sur plate-forme à un che 
val pris le 19 mai à M. Georges DEL 
FOSSE,  charbon, rue Carnot, Anzln. 

684 

Récompense a qui fora retrouver un 
cheval 4 ans. noir grisaille hongre, 
courte queue avec un bouton sur les 
naseaux ainsi qu'une voiture anglaise 
noire, roues caoutchoutées, capote usa- 
gée avec plaque à l'intérieur au nom 
do FontenMs Willocquet, a Bouvi- 
gnks (Nord) 1562 

PERDU VALISE contenant papiers et 
photos, environs Douai, vers 18-22 mai. 
PALMARD HERMAND, 22. Allée E. 
SOMAIN   — Récompense 665 

Perdu aux environs do Bouchain, 
un chien do chasse, à poils (,s blancs 
et jaunes, oreilles jaunes, pas de queue 
ni de collier, légère maladie de peau. 
Récompense a qui le signalera à Bras. 
série LEMAIRE, à Neuville-sur-Escaut 
par Bouchain (Nord). 1570 

VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS D'IMMEUBLES 

PAMART 
Achats, ventes malsons. 
conseils   Prêts, 32, rue 
Maire-André   H 1 ii 

1053 

A LOUER 
Doux malsons a usage de commerce 

située II et 12, av. J. Jaurès, Anzin N 
.683 

ENSEIGNEMENT 
Ci'       n     i   I     Franc.  Ang.  Compt. 
MeRO-UaCtylO 50, r. Meurein, Lille 

Cours Jour ot soir. Prix spéciaux 

Ecoles  A.A. 

STENO 
Blanohart ouvertes 

DACTYLO 
Comptabilité 

Coupe, Couture, 25 Ir. p. mois 
DOUAI,   13,   rue  des   Malvaux 
BÉTHUNE,   37.    rue   Légillon. 
CARVIN   4.  rue de Libereourt 
HÊNIN-LIÉTARD, 4. rue Voltaire 
LENS, 65.   rue   de   Lille. 

VALENC"". 17. av. du Commerce. 
933 

CESSIONS 

SALON DE COIFFURE 
2 places hommes - 2 places dames a 
CÉDER S.P- Somme. CAUSE SANTÉ 

Bonne clientèle - Prix à débattre 
Ecrire Réveil aux lettres BAL       658 

A  CÉDER  POUR  CAUSE  SANTÉ 

Commerce  «'ALIMENTATION 
•■•■ EXCELLENTE AFFAIRE •••• 
Il faut 700.000 francs pour traiter 
Ecrire   Réveil   aux   lettres   R AH. 

654 

DIVER' 

Plants de pommes de terre 
Toutes semences agricoles, Maison Gra 
velines-Dubois. Beuvrv-I-Orchies (N.). 

726 

VÉLOMOTEUR 
Paierais   BON   PRIX   en   BON   ÉTAT 
](, av. de la Liberté . Mons-on-Barœul 

34.051 

UCDIIIC M CL*SER. Spécialiste 
nCnnlC reçoit 16. rue de la Clef. 
LILLE, lundi, merc, sam., 9 à 16 h. 
Roubaix t.dim Arcades. 55. r M'-Foch 
Douai, Vend , 22 nov . Hôt du Gd Cerf 
Cambrai, 25 nov., H. de France, r. Lille. 

34.056 

ACHETEUR TOUS LOTS 

FUTS   BRASSERIE 
BON OU MAUVAIS ETAT 

BASTIEN,    58,    rue    Abélard,    LILLE 
100! 

La CLINIQUE VETERINAIRE du 
DOCTEUR Jean FAILLIE, 34, Façade 
de l'Esplanade,-à LILLE, informe la 
clientèle qu'elle fonctionne comme 
par le passé, ainsi que ses maré- 
chaleries.   (Tél.   :  516.65, Lille).      961 

M CENTRAL MOBILIER 
Les meilleurs prix  en  lits  métalli- 

ques,   literie,   meubles,   chambres   a 
coucher, salies è  manger,  etc 
57. rue Pierre.Logrand, LILLE-FIVES 
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RAMONAGE DE CHEMINÉES 
MELLIEZ-JUSTE 

4 ois, r. Barbier- Mais, Llllo. T 4Il.il 
1050 

Pour vos loyers, consultez La  Ga- 
rantis, 8 bis.  Parv.  St-Maurice.   Lille. 

BOITIERS ÉLECTRIQUES 
DE BRUYCKER, II, r. «o Tournai, Lille 

1559 

PAPIER VITRIFIÉ ARMÉ 
remplace vitres, éch  sur dem. papier 
noir D.P. pour intérieur et ext. Stock 
imp. HALARD, 29, r. Bonaparte. Paris. 

11.122 

Établissements H. WATREMEZ 
Caudrv (Nord) 

Mat. occasion pour ; 
travail   métaux et bols 
travaux   publics,   manutention. 

Pour rester jeune, pour  rester  belle 

Le Salon « DASSONVILLE » 
Spécialistes de la permanente-vapeur 
540. A. de Dunkerque, Lomme.I-Lllle 
vous fera toutes les coiffures modernes 
que vous, désirez pour le prix de35 ou 
41 franos è l'huile. 

Tram I arrêt Pavé de Pérenchies 
34.064 

DEUX VÉLOMOTEURS 
Marqua Olymplc, état neuf ; Pneus 
nouls, affaire intéressante ; Auto en- 
fant, à péd. neuves, occasion. VAREU- 
SE Emile, 18, r E Basly, Wlngies. 

1004 

BOITES PAPETERIE 
Enveloppes   doubl.   bicol.   cou!'   bulle 

Blocs.  Pochettes,  Papier  pelure 
Sacs  en   papier de 1/2 et  1 kgr. 

Grand   choix   disponible. 
Toutes quantités sur commande 

délais très courts 
PAPETERIE   EN    GR08 

11*13, rue  de la Concorde 
La Madeleine-lez-Lille (Nord) 

1003 

CHICORÉE 
Recherche fabricant pouvant expé- 

dier '5 tonnes Normandie, chaque 
semaine Ecrire conditions : OORNU. 
LEFOREST   (P.-de-C.). 519 

MÉNAGÈRES 
Voici l'hiver et la charbon est rare. 
Voulez-vous économiser de 20 à 30 % 
de votre charbon. Achetez le couver- 
cle de cuisinière t OXAVABIEN ., 
10 ans de références Vendu dans tou- 
tes les quincailleries. Pour gros et 
clcrrri-gros, s'adresser Fonderie 

'LAMBRAY et Cfe, WATTRELOS (Nd). 
1.602 

FOURNITURES POUR MODES 
DELETOMBE-GRUSON    «t    CIO,  35, 

rue  Grande-Chaussée,  LILLE,  Grand 
choix de feutres noirs et couleurs. 

Chapeaux'et Vofles Georgette 
Fantaisies 

1.006 

CHARPENTES MÉTALLIQUES 
SERRURERIE INDUSTRIELLE 

HANGARS   AGRICOLES 

M.    LEFORT,    41. avenue Vallon. 
à ROSENDAËL (Nord). 1569 

ACHAT DE TOUS BIJOUX 
BRILLANTS - ARGENTERIE 

MONNAIE   D'ARQENT 
Comptoir   Contrai,  38,   rue  Gustave- 
Delory. LILLE  (prés rue de Paris). 

POINT BLEU RADIO 
LUFIACRE, 12, rue Thlors, LILLE 

Ventes   Dépannages,  toutes  marques 
1007 

SOMMES ACHETEURS 
Résines, colophanes 

Lièges   granulés 
Fibres de coco (déchets) 
Annas,  paillettes de lin 

Belmere,  31, rue  d'Ar.ois. LILLE 
1546 

SAVON A MOITIÉ PRIX 
Aucun matériel à acheter. Savon mou. 
Marseille, minéral, toilette. Notice sr 

dem.  Sapex   50, r.  Paradis. Parfs 10» 
10.021 

Des légumes en quantité dans votre 
jardin grâce à l'engrais FERTILIQE- 
NE. Acheter dès maintenant, c'est être 
certain d'être livré et à un prix Inté- 
ressant. Ecrivez d'urgence à Forllll- 
gèno, Serv, 3, a Bavay. — Dépositaires 
acceptés. 1563 

FERS ■ MÉTAUX ■ CHIFFONS 
La Maison François SIMOENS, ave- 

nue  de Liévin,  à  LENS,  informe  sa 
clientèle qu'elle a repris ses achats. 
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LE FOYER A FEU CONTINU 

SURDIAC 
I.   LELEU 

247 bis. rue Léon Gambotta - LILLE 
34.053 

AUTOS 

AUTO-ÉCOLE RAYMOND 
12, rue St-Vincent-de-Paul, Wattrolos 

34.032 

Recherchons Camionnette 
fourgon de préférence, de 800 à 1.000 
kilos. Brasserie LEROY, Liévin IPas- 
de-Calais) 521 

REMORQUE" 
d'auto bâchée, en état neuf, 500 Kgs a 
vendre. S'adresser 25 bis. rue des Mer- 
licans. à ANZIN. 239 

MUSIQUE 

Fêtons Ste-Cécile, Ste-Catherine 
Saint-Eloi, Saint-Nicolas 

Pas do plus beau cadeau qu'un 

PIANO   SCKILLIO 
41,  Rua  dos  Pyramides,  LILLE 

RENSEIGNEMENTS POUR 
FAMILLES DISPERSÉES 

M. Donolr, 19, rue dos Dames, à Gbs- 
nay   (P.-de-C).   désirerait   connaître 
soldat Bruay-sur-Escaut, 54' R. I„ qui 
aurait enterré son fils avec matelas, à 
Fresnes-sur-Escaut, chemin  Duplre. 
  935 

Sans nouvelles depuis son départ 
pour la Norvège du soldat Fovys Vivo- 
lyslai, Inf. Poi. 2' Ole, t" Batter. Sec 
;<eur postal 30.113 B. 

Toute personne pouvant fournir ren- 
seignements, est priée d'écrirt a Mlle 
Anna Fovys, chez Mi-e Secourt, à 
Monchy-Broton, par Tihcaues (P.-d-C ) 
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Madame CARRAS i, rua Custavs 
Renard, i Liévin (Pas-de-Calais) se- 
rait reconnaissante à toute personne 
capable de lui donner des renseigne- 
ments bons ou mauvais sur Lieutenant 
CARRAS Jules, commandant la 3' Cio, 
1" R. I., dont elle est sans nouvel- 
les précises depuis le 13 mai Présumé 
blessé et disparu près de Mont Saint- 
Cuibert (Belgique) certains affirment 
l'avoir vu prisonnier à.Houdain (Pas- 
de-Calais). 877 

imprimerie du Réveil du Noro 
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Le Gérant   :  Emile OEST 

L'ANGOISSE 
DAIMER 

par Jacques MARTIEL 

42       ..... 

«ue, 

— J'ai pour vous, depuis le peu de 
tunes que Je vous connais, ma chère 
r;lte. beaucoup de .sympathie, je vous 

dis Et Je ne voua en veux pas, non, 
e, ]e vous le répète, j'eusse pré- 

i vous m'écriviez d'abord... Je ne 
i non plus mes responsabilités de 
aussi, suls-Je prêt S vous venir en 

If encore... Je dis : encore. Car, pour 
m ries «mettre, et afin que vous ne me 
croyiez pat un personnage tout à (ait 
odieux, je dois vous avouer que j'ai don- 
né dix mille francs i votre mère, en la 
ayuttant, pour votre éducation. 

— Je le savais, dit-elle. Mais, en ve- 
nant vous trouver, mon seul but était, 
non de vous tracasser ou de vous causer 
du chagrin, mal* de pouvoir dire t mon 
(lancé, sans mentir que Je connaissais 
mon père, et que. exception (ait* de ma 
triste naissance. Je n'avais pas i rougir 
de lui. 

— Marguerite, vous pourrez rassurer 
votre fiancé. De plus." je tiens a payer 
votre trousseau de mariée. 

— Je vous remercie. Mats Je ne veux 
rien accepter. 

— C'est votre ptrt qui vous l'oUre : 

ne lui permettrez-vous pas de racheter, 
dans la mesure du possible, ses torts en- 
vers vous ? 

SI J'acceptais, vous pourriez m'accuser 
en vous-même de Je ne sais quelles bas- 
ses manœuvres, de quelque honteuse 
rouerie. Non, monsieur. Encore une (ois. 
je vous remercie. 

*■ Je reconnais bien là mon carac- 
tère, mon enfant.. Mais je tiens absolu- 
ment à mettre quelque chose dans votre 
corbeille de mariage, puisque Je ne pour- 
rai pas être là... Et Je n'y mettrai pas 
seulement des vœux de bonheur, bien 
affectueux, croyez-le. 

Marguerite voulut encore protester. 
— Non, non I ne me redisez pas : ne 

sem-ce pas la seule façon de vous expri- 
mer mon affection ?... Je vous demande- 
rais une seule chose : que personne, en 
dehors de votre (lancé, ne connaisse les 
liens qui nous unissent. 

Il pensait à Eliane 
— Nul ne le saura, je vous en donne 

la promesse. 
Marguerite se levait. 

— Votre mariage est fixé au 7 juillet. 
me dlslez-vous ? 

— Oui. 
— C'est bien. J'irai vous voir avant. 

Il mit un doigt sur ses lèvres 
— J'ai compris, dit-elle. 
Elle pensait vaguement qu'il allait 

peut-être l'embrasser avant de la laisser 
partir. 

Lui-même y songea. Mais cet homme 
de soixante ans. qui avait commandé 
devant l'ennemi, pris u'dne pudeur Inex- 
plicable, qui était peut-être du remords, 
n'osa pas... 

Il lui tendit seulement la main. 
Elle ouvrit la porte. 
— Au revoir, Mademoiselle, dit-il, en 

élevant un peu la voix. 
— Au revoir,. Monsieur1 

Et pour achever de donner le change. 
11 lut dit dans le vestibule, d'un ton qu'il 
s'eftorçait de rendre indi((érent : 

— Je vous en remercie de votre aima- 
ble visite. 

Il la conduisit jusque sur le perron, 
et s'inclina en homme du monde. 

Marguerite ouvrit son parapluie et 
s'éloigna d'un pas rapide, sous la pluie 
qui tombait à (lots. 

Au lieu de revenir au talon, le colonel 
alla s'enfermer dans sa chambre... 

Dix minutes après, il chercha la carte 
de Marguerite qu'il avait cru mettre 
dans sa poche. Ne 1'; trouvant pas, ï 

redescendit à la salle àmanger, et l'aper- 
çut sur la table, où il l'avait distraite- 
ment laissée. 

XXII 

La concierge était de tort méchante 
humeur : Chenut f était bu » dès onze 
heures I Croyez-vous ? Mais saoul à ne 
pas tenir debout 1... 

6a femme lui avait (ait une scène, 
lui Interdisant de remettre les pieds au 
dehors de la journée, sous peine des 
pires représailles I 

Chenut s'était donc assis oien sage- 
ment dans l'un des deux (auteuils du 
ménage, bredouillant des phrases sans 
suite, qui mêlaient la politique et la tem- 
pérature la hausse de la vie avec des 
considérations sociales. Il paraissait ré- 
signe à cuver son vin. sous le regard 
austère de sa moitié, laquelle avait donc 
donc déjeuné seule. 

Mais, Marne Chenut. n'avait-elle pas 
dû porter au troisième, chez Marne Le- 
oourtols, un colis urgent ? 

Et, à son retour, dans la loge, Che- 
nut avait disparu I 

Aussi, Marne Chenut n'était-elle pas à 
prendre, comme on dit, avec des pin- 
cettes I 

On (rappa à la vitre. 
— Entrez ! cria-t-elle, de son ton le 

plus désagréable. 
— Pardon, Madame '/Mademoiselle 

Marguerite Lolseau, Je vous prie ? 
Marne Ohenut adoucit sa voix, en re- 

connaissant à qui elle avait affaire. 
— Au sixième, à droite, Madame. 
Madame ou Mademoiselle ?... N'im- 

porte, elle était rudement bien cette pe- 
tite dame, doux Jésus I... Ça devait être 
à elle, cette belle voiture arrêtée devant 
la porte ? 

La dame avait dit merci, d'un ton que 
Marne Chenut n'était pas habituée à 
entendre de la bouche des habitants de 
son Immeuble!.. Qu'est-ce qu'une per 
sonne, si comme il faut, pouvait bien 
vouloir à Mam'selle Lolseau ?.. une da- 
me qui n'était point de son monde, pour 
sur !.. Marne Chenut était bien décidée 
à le savoir ; aussi, irait-elle (aire un tour 
chez sa locataire dans la soirée. 

— La visiteuse (ut toute hors d'halei- 
ne en arrivant en haut. Elle prit un 
temps pour souffler. 

De l'intérieur, lui parvenait le bruit 
régulier d'une machine i coudre... 
Qu'est-ce que cette couturière pouvait 
bien être venue (aire ?... Un soupçon 

prit corps dans son esprit... Bien qu'elle 
n'eût pas beaucoup plus de vingt ans et 
qu'elle lût (oncièrement honnête, Eliane 
en Jeune (Me de son époque, était aver- 
tie des choses de la vie... 

Elle (rappa doucement. On ne répondit 
pas ; le bruit de la machine devait em- 
pêcher d'entendre. 

Elle (rappa plus (ort 
Le bruit cessa. 
— Entrez 
Eliane ouvrit la porte, le cœur bat- 

tant. 
Une Jeune «lie était assise devant la 

machine, près de la fenêtre 
— Bonjour, Mademoiselle. 
— Bonjour Madame. 
Marguerite se leva. 
— Mademoiselle Marguerite Lolseau, 

n'est-ce pas ? 
— C'est mol. 

Eliane avait embrassé d'un coup d'œll 
le pauvre mobilier de la pièce et Jugé la 
situation. 

— Je m'excuse d'être venue vous dé- 
ranger, dit Eliane. 

— Du tout, Madame. Veuilles vous 
asseoir, je vous prie ? 

(A tuivrej. 

^^mmmm 


